
Il ne faut pas entendre seulement par la pèche
maritime^ l'art de tendre un filet pour prendre du
poisson. Lorsqu'on envisage cette grande industrie

aious le rapport des moyens qu'elle met on œuvre,
des avantages qu'elle procure au pays qui l'exerce,

des services qu'elle rend et des résultats auxquels
elle peut atteindre, elle acquiert bientôt à nos yeux
une très-haute importance Si j'avais ît vous faire

ici l'histoire des pêches qui s'exécutent en mer, je
ne saurais me borner au simple exposé des méthodes
<ai usage chez telle ou telle nation, ni me restrein-

dre aux considérations qui résultent de l'étude de
cette industrie au point de vue économique ; mais
je devrais aussi embrasser les événements politiques,

les guerres, les traités, les cessions de territoire dont
la pêche a été le prétexte ou la cause ; examiner la

question des primes et des encouragements ; tenir

compte des développements progressifs, des circons-

tances qui tantôt ont influé sur la décadence de la

pêche, et tantôt l'ont portée au plus haut degré de
prospérité. Il faudrait vous initier dans la connais-

sance et les différentes espèces et qualités de pois-

sons qui constituent les meilleurs produits, parler

des divers procédés de préparations pour les conser-

ver et les rendre propres à être transportés au loin j

traiter des échanges, des armements, des expédi-

tions maritimes dont ces produits sont la matière ou
l'objet. Il s'agirait encore de faire connaître toutes

les entreprises que la pêche provoque, les moyens
d'en assurer le succès, les dépenses qu'elles entraî-

nent, le personnel qu'elles employent, les ressources

et les bénéfices qu'elles procurent ; le droit domanial

sur les côtes de la mer que nous occupons et ses li-

mitations dans les parages où elle s'exerce, qui sont

aujourd'hui une pomme de discorde entre la mère-
patrie et les Etats-Unis, et qui pourraient devenir

la ruine du Canada si l'Angleterre cédait un pouce

du littoral en dedans de la ligne voulue par le traité

de 1818. Ces droits ne sauraient non plus être ou-

bliés î mais comme il serait impossible de faire ren-


